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CULTE DU 26 Avril 2026 

 

 
 

 

 

INTRODUCTION MUSICALE  

 

 

ACCUEIL ET  INVOCATION DE LA GRÂCE : 
  

  

Court silence 
 

La Grâce, l’amour et la paix du Dieu Père, Fils et Saint Esprit sont des dons 

inaliénables dont nos vies sont entourées. Ils ne pourront jamais nous faire défaut : ils 

sont la marque de l’engagement que Dieu a pris à notre égard de veiller sur nous, où 

que nous soyons, quoi que nous fassions, qui que nous suivions. Il est là à jamais. 

   

   

Je vous invite à vous lever pour chanter dans notre recueil   le psaume 81 - page  96 

(Que nos chants joyeux)  les strophes 1,3 et 4 

 

 

 

LOUANGE :  

 

« Notre Dieu, 

Toi qui nous rassembles des 4 coins de notre Église, ici à Arcachon, nous te rendons Grâces.   
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Toi qui es venu nous chercher là où nous étions,  Toi qui nous as parlé la langue de notre 

cœur et nous a donné la faim de ta Parole et l’amour de ta maison, 

A toi va notre louange et notre joie de pouvoir d’appeler notre Père. 

Nous sommes témoins de ton amour. 

Tu aimes comme personne, et chacun de nous a du prix à tes yeux. 

Nous te rendons grâce pour les familles, les générations, pour nos aînés qui nous ouvrent le 

chemin, pour les parents qui tracent un sillon à l’attention de leurs enfants, pour les jeunes 

qui se cherchent et Te cherchent, pour les enfants qui s’émerveillent devant les beautés de la 

nature, pour les bébés qui s’abandonnent dans les bras qui les bercent. 

En cet instant, en ce dimanche  où la force du Christ vivant irrigue nos cœurs, nous qui 

croyons en toi, nous nous unissons à la foule de ceux qui ont découvert ton amour.  

Oui, nous te louons, Dieu. 

Nous chantons pour toi notre reconnaissance pour tout ce que tu as fait en nous, par nous, 

pour nous ! 

Alléluia. 

 

  

Je vous invite à vous lever pour prolonger notre louange en chantant au psaume 33, 

page 56 (Réjouis-toi, peuple fidèle) les strophes 1 et 2. 
  

 

 

 

PRIERE DE REPENTANCE : nous prions avec le psaume  
 
Éternel, écoute ma prière. Je me tiens à nouveau devant toi pour te demander pardon. Je 

confesse mon ignorance et le peu d’intérêt que j’ai pu avoir pour l’approfondissement de 

ma foi et de ma connaissance de ton amour pour moi.    

Pardonne-moi de t’en avoir voulu, consciemment ou inconsciemment, pour les 

conséquences de mes propres péchés.  

Je me repens de mon orgueil, qui me fait croire  que je peux  guérir par moi-même, ou me 

protéger moi-même en créant cette carapace, ce mur qui m’isole de toi, mais aussi de ton 

Église.   

J’implore ta miséricorde et ta grâce pour tous mes manquements.  Je pardonne également 

à toute personne qui a pu me blesser ou me faire du mal, je renonce à toute offense ou 

amertume et je prie pour que tu leur accordes également ton pardon.     Amen   
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Je vous invite à rester assis et à chanter dans notre recueil au numéro 43-06, page 641 

(Mon Dieu, mon Père)  les strophes 1, et 2 

 

ACCUEIL ET DECLARATION DU PARDON : 

   Écoutons  les paroles du prophète Michée au chapitre 7 et aux versets 18 et 19 

 

                  Où y a-t-il un Dieu comme toi, qui pardonne le péché 

                et remet l’iniquité, qui ne garde pas sa colère éternellement ? 

                Dieu aura de nouveau pitié de nous, il efface nos fautes 

                et il jette tous nos péchés dans les profondeurs de la mer. 

 

Je vous invite à vous lever pour chanter notre reconnaissance au psaume36 page 60    

(O Seigneur, ta fidélité) la 1
ère

 strophe 

 
  

ET en restant debout, écoutons la volonté de DIEU   avec l’apôtre  Paul dans sa lettre aux 

Thessaloniciens.  

 

 
Remerciez Dieu en toute circonstance. Voilà ce que Dieu demande de vous, dans votre vie 

avec Jésus-Christ.  

Ne faites pas obstacle à l’action du Saint-Esprit ;  

Ne méprisez pas les messages inspirés.  

Mais examinez toutes choses : retenez ce qui est bon,  

Et gardez-vous de toute forme de mal.  

 

Je vous invite à chanter au psaume 34 , page 178  (Tournez les yeux vers le Seigneur) la 

strophe 3 

  

 

PRIERE AVANT LA LECTURE DE LA BIBLE : 

 

Je vous invite à la prière avant les lectures Bibliques 

Seigneur, Voici Ta Parole vivante, au bord du Livre, prête à s’envoler vers nous. Paroles qui 

vont nous révéler encore et encore quelque chose de Toi. 
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Paroles qui vont se poser dans notre cœur, dans notre vie et fortifier les endroits faibles, 

consoler les blessures de notre âme, réveiller notre ardent amour. 

 Avec reconnaissance nous l’attendons.  Par ton Esprit accorde-nous de la cueillir. Amen 

 

LECTURES BIBLIQUES : Extraits du libre de l’Exode; chapitres 3,4,5  
  

Exode 3;1-14 

 

Moïse faisait paitre le troupeau de son beau-père Jéthro, prêtre de Madian. 

Il mena le troupeau au-delà du désert et parvint à la montagne de Dieu, à l’Horeb. L’ange du 

Seigneur lui apparut dans une flamme de feu, du milieu du buisson. 

Il regarda: le buisson était en feu et le buisson n’était pas dévoré. 
Moïse dit: je vais faire un détour pour voir cette grande vision : 

« Pourquoi le buisson ne brûle t-il pas ? » 
Le Seigneur vit qu’il avait fait un détour pour voir, et Dieu l’appela du milieu du buisson : 

Moïse, Moïse !  

Il dit : Me voici !  

Dieu dit: N’approche pas d’ici ! Retire tes sandales de tes pieds car le lieu où tu te tiens est une 

terre sainte.  

Dieu ajouta: » Je suis le Dieu de ton père, Dieu d’Abraham, Dieu d’Isaac, Dieu de Jacob. » 

Moïse se voila la face car il craignait de regarder Dieu. 
Le Seigneur dit: « J’ai vu la misère de mon peuple en Égypte et j’ai entendu crier sous les coups de 

ses gardes. 

Oui, je connais ses souffrances. 

Je suis descendu pour le délivrer de la main des Égyptiens et le faire monter de ce pays vers un bon 

et vaste pays ruisselant de lait et de miel, vers le lieu du Cananéen, du Hittite, de l’Amorite, du 

Périzzite, du Hivvite, et du Jébusite. 

Et maintenant, puisque le cri des fils d’Israël et venu jusqu’à moi, puisque j’ai vu le poids que les 

Égyptiens font peser sur eux, va maintenant : je t’envoie vers Pharaon, fais sortir d’Égypte mon 

peuple, les fils d’Israël. » 

Moïse dit à Dieu: Qui suis-je pour aller vers Pharaon et faire sortir d’Égypte les fils d’Israël ?  

 

Exode 4. 10 et 13 

 

Moïse répondit: Mais voilà, ils ne me croiront pas; ils n’entendront pas ma voix. Ils diront: le 

Seigneur ne t’es pas apparu ! ». 

Moïse dit au Seigneur : »Je t’en prie Seigneur, je ne suis pas doué pour la parole, ni hier ni de 

devant hier. J’ai la bouche et la langue pesante. » 

Moïse dit encore: Je t’en prie Seigneur, envoie-le dire par qui tu voudras. » 

 
Exode 5;22 
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Moïse retourna vers le Seigneur : Pourquoi donc m’as-tu envoyé ? Depuis que je suis venu vers 

Pharaon pour parler en ton nom, il a maltraité ce peuple et tu n’as absolument pas délivré ton 

peuple. » 

 

 

PREDICATION 

Chers frères et sœurs, 
 

 
Celles et ceux qui ont eu la chance ou l’opportunité de visiter la ville d’Aigues 

Mortes, en latin « Aquae Mortuae » qui signifie « eaux mortes »,  commune 

française de Petite Camargue, située à la pointe sud du département du Gard, en 

région Occitanie ont probablement visité la Tour de Constance. Chacun se 

souvient alors de cette histoire. Après la révocation de l'édit de Nantes en 1685, le 

protestantisme fut interdit dans le Languedoc comme dans le reste de la France, 

et la tour de Constance à Aigues Mortes, servit de prison pour les femmes 

« hérétiques », dont la plus connue est Marie Durand, sœur d'un pasteur 

clandestin, détenue à l'âge de 19 ans et libérée seulement 38 ans plus tard. C’est 

à Marie Durand qu’on lui attribue la gravure sur la margelle du puits du mot 

REGISTER (résister), mot  toujours visible de nos jours. 

 

Résister, un verbe d’actualité. Un verbe qui traverse nos histoires et notre histoire. 

Un verbe qui vient du latin « resistere » (« se tenir en faisant face » d'où « tenir 

tête » et « opposer de la résistance à quelqu'un ou quelque chose.» 

C’st bien ce qu’à fait Moïse face à Dieu et bien plus tard Marie Durand face à 

l’intransigeance du Catholicisme. 

   

Et en ces temps difficiles que nous traversons, les peurs peuvent nous 

submerger : ordre politique mondial menacé, volontés de domination, règne du 

mensonge, mépris de la fragilité et de la différence, planète et écosystèmes en 

danger nous avons de quoi avoir peur. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9vocation_de_l%27%C3%A9dit_de_Nantes
https://fr.wikipedia.org/wiki/Protestantisme
https://fr.wikipedia.org/wiki/Marie_Durand
https://fr.wiktionary.org/wiki/resistere
https://fr.wiktionary.org/wiki/tenir
https://fr.wiktionary.org/wiki/faire_face
https://fr.wiktionary.org/wiki/tenir_tête
https://fr.wiktionary.org/wiki/tenir_tête
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Peur qui devient même un ressort politique dont certains usent et abusent pour 

dominer. 

 
 
Alors la peur engendre la résistance : résistance au changement, résistance  

à l’engagement, résistance à tout ce qui est inattendu, imprévu, non contrôlable… 

A travers la relecture de ces différentes passages du récit de l’Exode, nous 

découvrons plusieurs types de résistance et qui nous apparaissent finalement 

comme des exhortations à faire face autrement à nos peurs, à vivre autrement les 

périodes d’incertitude et à oser l’engagement ! 

 
Dans la lecture que nous venons d’entendre, nous voyons Moïse résister à la 

mission que Dieu lui confie, nous voyons Pharaon résister avec violence à Moïse et 

à ses injonctions de libérer le peuple et enfin nous pouvons voir, plus loin, le peuple 

d’Israël résister à Moïse jusqu’à l’épisode spectaculaire du veau d’or. 

 
Alors de quelles résistances s’agit-il ? 

 

En quoi ont-elles quelque chose à nous dire encore aujourd’hui ?  

Comment Dieu réagit il ? 

A quoi cela nous invite t il ? Où cela nous emmène t il ? 
 

Au moment où nous entrons dans ce récit, voici Moïse qui a enfin trouvé un peu de 

tranquillité dans sa vie : il est marié à Séphora et il est gardien du troupeau de son 

beau père Jethro au pays de Madian. Tout va bien, tout est simple; la vie suit son 

cours. 

Mais soudain tout va basculer, comme ça, sans préavis alors qu’il accomplit, 

comme chaque jour, son métier de berger : le buisson qu’il aperçoit brûle mais ne 

se consume pas, ne se détruit pas !!!! Les plus anciens se souviennent de cette 

formule  utilisée par les réformés français : Flagror non consumor (« il brûle mais 
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ne se consume pas »)
 
. 

Phénomène inattendu, incroyable : du feu, des flammes mais rien n’est détruit ! 

Alors que Dieu appelle Moïse par son nom, du milieu de ce buisson ardent, pour lui 

confier une mission, voici la première résistance de Moise: Qui suis-je pour 

cette mission ? Pourquoi moi ? 

Moïse ne veut pas aller en Égypte; alors il cherche et il trouve plein d’excuses pour 

repousser cette mission que Dieu lui confie, pour ne pas y aller, pour ne pas se 

lancer dans une aventure dont il ne sait rien et qui, il le sent bien, va bouleverser sa 

vie. 

Il se dévalorise: qui suis-je, moi, pour tu me confies cette mission ? 

Moi simple berger, moi, sans talent particulier, je n’en suis pas capable, qui suis-

je, à tes yeux, pour que tu me choisisses pour une tâche si difficile, si 

dangereuse ? Et plus loin Moïse précise encore: 

« Je t’en prie Seigneur, je ne suis pas doué pour la parole. » 

 
Ne nous reconnaissons-nous pas déjà dans cette réaction de Moïse ? Dans cette 

résistance qu’il oppose au projet de Dieu ? Dans cette maitrise qu’il veut garder de 

sa vie ? Dans le jugement qu’il porte sur lui même et qui lui sert de prétexte ? 

Voici la réponse que reçoit Moïse à l’expression de sa résistance et de ses 

angoisses: «Je suis avec toi, dit le Seigneur ». 

Mais ce que souhaite Moïse, c’est un signe qui aurait lieu avant son départ pour 

l’Égypte, afin d’avoir des garanties avant de partir. 

Non, Moïse n’aura pas de signe maintenant. 

A ce stade déterminant, au moment où Dieu met Moïse devant le choix de 

s’engager ou pas, de dire oui ou non, Dieu ne lui donne aucune garantie sauf celle 

de Sa présence et de Sa fidélité: « Je suis avec toi » 

Moïse insiste, il veut en savoir plus avant de décider : qui seront les acteurs de cette 

aventure, au nom de qui parlera t-il, que devra t- il dire ? 

Alors pour justifier sa résistance Moïse reporte la responsabilité sur les autres. « Ils 
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ne me croiront pas, ils ne m‘écouteront pas » 

 

Ne nous reconnaissons-nous pas encore dans cette réaction de Moïse ? Dans cette 

façon d’éloigner de nous la responsabilité, de la reporter sur les autres pour ne pas 

faire face, pour ne pas choisir ? 

Enfin, Moïse dit : « Je t’en prie Seigneur, envoie le dire par qui tu voudras. » 

Cette fois-ci, alors que la pression monte et que Moïse ne sait plus trop comment 

éviter cette mission, il lâche toute sa résistance : pitié pas moi, n’importe qui         

d’autre mais pas moi, tout sauf moi et que j’oublie tout ça ! que je reprenne le 

cours tranquille de ma vie ! 

Ne nous reconnaissons-nous pas encore aussi dans cette réaction de Moïse ? 

Dans ces résistances à affronter l’inconnu, à nous engager sans garantie, à 

….faire confiance ? 

 
Là encore, Dieu n’aura qu’une réponse : 

« Je suis là, je serais toujours là pour toi et pour ce peuple que tu conduiras. » 

 

Laissons maintenant  Moïse face à son cas de conscience, en quelque sorte, et 

voyons un autre acteur essentiel de ce récit: Pharaon 

« Qui est le Seigneur pour que je l’écoute  »?  

Orgueil, volonté de domination, de toute puissance, volonté d’écraser, de servir ses 

propres intérêts, isolement, fermeture. 

Il résiste à tout; il est fermé à tout et à tous sauf à lui même. 

Cette résistance-là est force de mort. Seul, il ne peut rien ! 
Ne nous reconnaissons-nous pas parfois dans cette réaction de Pharaon ? 

Dans cet enfermement en soi- même, dans ce refus de se laisser approcher 

par l’autre ou par Dieu, le Tout- Autre, dans cette obstination à ne compter que sur 

nous même ? 
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Enfin, il y a encore une autre forme de résistance dans ce récit : celle du peuple 

d’Israël qui résiste au chemin vers la liberté: Malgré l’esclavage qu’il endure en 

Égypte, malgré le fait qu’il soit en quelque sorte privé de vie sous le joug de 

Pharaon, le peuple a peur des surprises sur la route, des imprévus, des obstacles, 

peur de ne plus rien maitriser, peur de l’inconnu qui s’ouvre devant lui : 

Alors tout au long du voyage, il va maugréer contre Moïse jusqu’à lui reprocher de 

lui avoir fait quitter l’Égypte. 

Finalement, ce peuple impatient, inquiet, angoissé de ne pas voir Moïse 

redescendre de la montagne, ce peuple dominé par ses résistances intérieures et 

par ses angoisses fabriquera le veau d’or et dansera autour de l’idole. 

 

Ne nous reconnaissons-nous pas parfois dans cette réaction ? Tourner le dos que 

nous propose le Seigneur pour nous tourner vers nos fausses certitudes, pour nous 

perdre ailleurs, pour mettre à la place de Dieu dans nos vies quelques fausses 

idoles qui nous rassurent ? 

 

La résistance aux projets de Dieu, sous toutes ses formes, s’exprime régulièrement 

dans toute la Bible. Lorsque Jésus viendra annoncer la Bonne Nouvelle, nous 

verrons encore tous les types de résistance s’exprimer : 

 

Ainsi les pharisiens, les grands prêtres…résisteront-ils de toutes leurs forces à 

Jésus et à ce qu’il vient annoncer de « bouleversant », de « renversant ». 

Ils camperont sur leurs positions, ils s’enfermeront au nom de la Loi, ils 

s’opposeront et finalement ils participeront aux différentes étapes qui conduiront à la 

Croix. 

De même les autorités romaines qui résisteront au nom du pouvoir dominant. 
 

 
Ces comportements sont du même type que ceux de Pharaon: enfermement sur soi, 

résistance au nom de l’autorité, de la loi, de l’ordre établi, d’une certaine sécurité….. 
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La foule elle aussi, finalement, sera entrainée dans ce mouvement de mort; comme 

le peuple d’Israël dans l’Exode, elle sera dominée par ses résistances intérieures et 

elle ne verra en Jésus qu’un faiseur de miracles et non pas Celui qui vient tout 

bouleverser pour apporter la liberté et appeler à la vie. 

 
Ne sommes-nous pas régulièrement assaillis, à des degrés divers bien sûr, par des 

résistances comme ceux de tous ces protagonistes ? 

 

Alors que faire ? Comment certaines de ces résistances ont-elles été dépassées ? 

Comment Dieu a t-il accompagné le chemin de résistance pour qu’il devienne 

force de vie ? 

 

Alors que Moïse gardait son troupeau et vivait une journée ordinaire, voici qu’il a fait 

un pas de côté pour comprendre ce qui se jouait dans ce buisson ardent; il s’est dé-

routé; il a interrompu sa vie ordinaire pour laisser entrer l’inconnu, l’inattendu, 

l’incroyable : ce buisson qui brûle mais ne se consume pas. Il s’est ouvert à quelque 

chose qui le dépassait. 

Il s’est rendu disponible pour recevoir la Parole de Dieu : il est entré en 

communication avec Dieu, en dialogue. 

Moïse, par ce détour, a ouvert un espace pour Dieu, il s’est laissé rencontrer et Dieu 

lui a parlé; le dialogue va commencer entre Dieu et Moïse et il ne va jamais 

s’arrêter. 

Moïse a exprimé toutes ses peurs et toutes ses résistances. 

A chaque fois, il a été entendu et chacune de ses résistances a été reçue et 

accompagnée. 

A chaque fois, Dieu n’aura qu’une réponse : « Je suis là, je serais toujours là 

pour toi et pour ce peuple que tu conduiras. »  

Un Dieu qui écoute, qui reçoit la plainte, les peurs, les refus, les résistances. Un 
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Dieu qui répond, un Dieu qui accompagne, qui soutient et qui relève à chaque chute 

pour autant que l’on se tourne vers lui et qu’on s’ouvre à lui. 

 

C’est ainsi qu’au fur et à mesure du chemin, la résistance de Moïse va devenir force 

de vie et de libération. 

 

Pharaon au contraire est resté enfermé en lui-même. 

Et le peuple s’est tourné vers d’autres dieux et est resté campé dans ses angoisses 

et ses récriminations envers Moïse. 

Aucun espace ne s’est ouvert pour recevoir une Parole d’amour et de grâce. Dieu 

était là aussi auprès d’eux tous mais ils ne se sont pas laissé approcher. Leurs 

résistances sont restées des obstacles, des forces de mort. 

 

Chers frères et sœurs en Christ, aujourd’hui, le Seigneur nous appelle, nous aussi 

et il nous envoie. 

Il nous connait et il sait ce que nous pouvons accomplir dans Sa présence et avec 

Son amour. 

Nous pouvons pleinement exprimer nos peurs et nos résistances, nos refus, 

nos révoltes…peu importe, il est là pour nous. 

Dans la prière, nous pouvons partager ce qui nous enferme et nous empêche 

d’avancer. 

Nous serons écoutés et entendus et nous recevrons l’assurance de la fidélité 

de Dieu. 

Dans la prière, nous pouvons tout dire et nous serons reçus et aimés tels que nous 

sommes, là où nous en sommes. 

Nous voici invités à lâcher prise et à faire confiance, à faire le saut de la foi, comme 

l’a fait Moïse et tous ceux qui ont accompli la mission que Dieu leur avait confié, en 

comptant sur Sa présence et Sa fidélité. 
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A nous, à vous de choisir ! 
 

Nous voici aussi invités à accepter d’accueillir nos résistances et nos doutes pour 

les confier au Seigneur et nous mettre à l’écoute de ce qu’il a à nous dire. Nous 

sommes attendus pour cela aussi. 

Dieu nous appelle, nous aussi ! Il a un projet pour chacun de nous, il a un projet 

pour notre Église ! Il a une mission à nous confier tel que nous sommes pour agir ici 

et porter témoignage dans ce monde aujourd'hui ! Et il sera là, à chaque pas, pour 

nous ! 

Il a envoyé son Fils Jésus Christ parmi nous pour nous libérer de toutes nos 

résistances et pour nous donner la vie en abondance. 

« Et moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde » dit 

Jésus à ses disciples avant de les quitter. C’est aussi notre assurance. 

 
Alors, osons, comme Moïse, faire un pas de côté, un détour, au delà de nos 

chemins bien tracés ! 

 

Osons ouvrir en nous un espace pour entendre la voix de Dieu nous appeler par 

notre nom  pour devenir acteur dans notre Église ! 

Confions toutes nos résistances, nos peurs, nos angoisses à Celui qui nous attend ! 

Entrons dans le dialogue avec lui jusqu’à pouvoir lui dire Oui ! 

Laissons- nous guider sur les chemins de l’inconnu dans son Amour et dans sa 

Grâce ! 

Oui, acceptons de vivre dans Sa présence et Sa fidélité sans autre garantie ! 

C’est la liberté et la vie qui nous sont offertes, aujourd’hui encore ! 

Le Seigneur nous guide et nous accompagne sur les chemins de la vie. Il est fidèle ! 

A nous, à vous de choisir ! Tout un projet de vie pour notre Église  nous 

attend, vous attend !  Amen 
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Silence et musique 

Je vous invite à vous lever pour chanter la 1
ère

 et la 3e strophe du cantique 44-07, page 

662  ( Tu me veux à ton service)    

Et en restant debout, nous confessons notre Foi. 

CONFESSION DE FOI : 

 

 

Nous croyons en Dieu le Père, 

qui a créé le monde, 

qui réunira toutes choses en Christ 

et qui veut que tous les hommes 

vivent ensemble comme des frères. 

Nous croyons de Dieu le Fils, 

qui devint homme, 

qui est mort et qui est ressuscité en gloire, 

réconciliant le monde avec Dieu, 

renversant les murs qui séparent les hommes, 

les barrières de nation, de classe, de race et de culture, 

afin de créer une humanité nouvelle. 

Il est l’unique Seigneur qui a autorité sur tout. 

Il appelle chaque homme et la société, 

l’Église et l’État à la réconciliation, 

à l’unité, à la justice et à la liberté. 

Nous croyons en Dieu l’Esprit, 

qui est la promesse du Royaume qui vient, 

qui nous donne le pouvoir d’annoncer 

le jugement de Dieu et son pardon 

pour les hommes et les nations, 

d’aimer et de servir tous les hommes, 

de lutter pour la justice et pour la paix 

et d’appeler le monde à reconnaître 

ici et maintenant le règne de Dieu. 

Amen. 

  

 OFFRANDES ET ANNONCES 
  



14 
 

  

PRIERE D’INTERCESSION 

  

(TEMPS DE SILENCE) 

Ô Dieu, nous ne pouvons pas vraiment te prier pour que cesse la guerre, car nous savons que 

tu as fait le monde de telle façon que l'homme doit trouver son chemin de la paix, tant en lui-

même qu'avec son voisin. 

Ô Dieu, nous ne pouvons pas vraiment te prier pour que cesse la famine, car tu nous as 

donné assez de ressources pour nourrir le monde entier, si seulement nous les utilisons avec 

sagesse. 

Ô Dieu, nous ne pouvons pas vraiment te prier d'éradiquer l'injustice, car tu nous as donné 

des yeux capables de voir le bien dans chaque créature, si seulement nous les utilisions avec 

sagesse. 

Nous ne pouvons pas vraiment te prier, ô Dieu, de faire cesser le désespoir, car tu nous as 

donné le pouvoir de transformer les taudis et de semer l'espérance, si seulement nous les 

utilisions avec sagesse. 

Nous ne pouvons pas vraiment te prier, ô Dieu, de faire cesser les maladies car tu nous as 

donné une intelligence capable d'imaginer et créer des médicaments, si seulement nous les 

utilisions avec sagesse. 

C'est pourquoi, ô Dieu, nous te prions plutôt de nous donner force, détermination et courage, 

d'agir et de ne pas simplement prier. 

D'être, plutôt que de simplement espérer. 

 

Et ensemble nous disons :   

Notre Père qui es aux cieux que ton nom soit sanctifié . . . 

Amen 
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Levez-vous pour recevoir de la part de Dieu la bénédiction 

Envoi et Bénédiction 
  

Dieu vous appelle à résister contre les habitudes, le confort et la tranquillité. 

Dieu vous appelle à sortir du chemin tout tracé, par un pas de côté, pour répondre à son 

appel. 

Dieu vous appelle, écoutez le ! 

 

Que ce Dieu de l’imprévu, vous donne la force de répondre à son appel. C’est lui qui vous 

conduira, c’est lui qui mettra ses paroles dans votre bouche. C’est lui qui sera avec vous tous 

les jours et vous bénira. 

OUI, que le Dieu d’hier, d’aujourd’hui et de demain vous garde et vous bénisse. 

Allez  confiants et en paix. 

Amen 

  

Pour conclure ce culte, chantons au cantique 62-81, page 1005 (Que la grâce de Dieu) 

 

CLOTURE MUSICALE  -  BON DIMANCHE A TOUS 

 

 

 

  

  

  

  


